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Luge: ambitions
suissesmesurées

LesSuissesStefanHöhener,Gre-
goryCarigietet, chez lesdames,
MartinaKocherse lancentdans
lasaison2009-10ceweek-end
àCalgary(Can)avecdesambi-
tionsmesurées.Desclassements
dans le«top10»représentent
l’objectif enCoupedumonde. SI

L’Eireveutfairerejouerlematch
La fédération irlandaise (FAI)ademandéà la FIFA

de faire rejouer lematch contre la France. Elle regretteune
décision grossièrement incorrectede l’arbitre» sur lamain
volontairede ThierryHenryqui aprovoqué l’éliminationde
l’Eirede laCoupedu monde2010. L’attaquantde l’Equipede
Francea reconnu s’être aidéde lamain sur le but égalisateurdes
Bleusdans le tempsadditionnel. La fédérationétait toutefois
contreditepar son sélectionneur, l’ItalienGiovanni Trapattoni,
selon lequel rejouer lematchétait impossible. SI
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Perlerauseptièmeciel
Alpinisme LeGlandoisvientd’acheverauPuncakJayasontour

dumondedesseptpointsculminantsdescontinentsdelaplanète.Récit.

L
e monde n’a désormais
plus de secrets pour
Daniel Perler. Du moins

plus celui des points culmi-
nants des sept continents de la
planète (en comptant l’Ant-
arctiqueet l’AmériqueduSud).
Le 4 novembre dernier, le
Glandois de 57 ans a achevé
son périple débuté il y a 29
ans en Amérique du Nord au
Mont Mc Kinley, 6194 m, en
venant à bout du Puncak Jaya,
plus haut sommet de l’Océa-
nie avec ses 4884 m. Parmi les
quelque 100 Terriens qui ont
gravi les «7+1» sommets con-
tinentaux – le Kosciuszko
d’Australie, 2228 m, n’est pas
accepté par la communauté
des «seven-summiters» – le
postier de Prangins devient
ainsi le troisième Suisse à avoir
réalisé cet exploit. Mais cette
ultime expédition au cœur de
la jungle de Papouasie-Nou-
velle-Guinée orientale n’était
pas la moindre. Une aventure
éprouvanteetdépaysanterele-
vant d’un savant mélange
d’Indiana Jones, d’Apocalypse
Now et de Reinhold Messmer,
l’alpiniste qui le premier a con-
quis les 14 «8000» de la Terre.

«Nous avons
hésité avant
de sortir de l’avion»

Dès l’atterrissage, le 26 octobre
dernier à Sugapa, éreintés
après deux jours de voyage
depuis Genève en sept vols, le
Vaudois et ses cinq compa-
gnons alpinistes n’en croyaient
pas leurs yeux. Un comité
d’une centaine de Papous en
pagnes, munis de lances et
machettes,les visages peintur-
lurés, nous attendaient de
l’autre côté du hublot. Nous
avons longtemps hésité avant
de sortir de l’avion. Mais leur
guide indonésien les a incités
à ne pas partir en courant. Ils
ont au contraire fait connais-

sance avec le chef du village et
ses ministres qui ont tué un
cochon en leur honneur.
Le mardi, ils s’approchaient à
motos de la forêt. Avec nos gros
sacs et nos bâtons de marche
qui dépassaient, nous étions
passagers de pilotes tous plus
fous les uns que les autres qui
se tiraient la bourre sur la piste.
J’ai cru mourir à chaque bosse,
grimace-t-il.
Descendus avec soulagement
de leurs montures les expédi-
tionnistes rencontraient leurs
23 porteurs avec qui ils s’atta-

quaient à la traversée de la
jungle. Mais outre la forêt inex-
tricable, la touffeur équato-
rienne de 35 degrés, ou les
pluies quotidiennes les con-
traignant à patauger dans
30 cm de boue, l’équipée était
confrontée à d’autres tracas. La
traversée de villages gardés
par des hommes munis de
sagaies n’était pas la pire. Après
cinq jours de marche la
colonne entrevoyait pour la
première fois la pointe de la
Pyramide de Carstenzs (nom
du découvreur hollandais du

Puncak Jaya en 1623). Mais les
aventuriers étaient priés de se
hâter de traverser le plateau
qui s’ouvrait devant eux à 2000
mètres d’altitude. Nous étions
proches des plus grandes mines
d’oretdecuivredumondeàciel
ouvert. Parmi les 6000 tra-
vailleurs,2000 étaient armés de
fusils et tiraient sur tout ce qui
bougeait, tremble encore
Daniel Perler.
Venait alors le temps de l’accli-
matation au camp de base du
New-Zealand Pass à 4330
mètres au-dessus de la mer.

Pas à l’altitude, mais au froid
dû à l’humidité de leurs vête-
ments. Le vent s’engouffrait
sous la tente dans laquelle nous
mangions. Je n’ai jamais eu
aussi froid de ma vie.Même pas
au Mont-Wilson, en Antarcti-
que, où il faisait pourtant
moins 40.

«Il y avait 400 mètres
de vide en dessous
de nous»

Etenfin, l’ascension.Elledébu-
tait à 2h du matin par une
escalade pas piquée des han-
netons de 500 mètres de parois
à gravir à la poignée Jumar.
Mais le sommet n’était tou-
jours pas conquis: les grim-
peurs devaient auparavant
franchir un canyon via une
tyrolienne. Il y avait 400 mètres
de vide en dessous de nous. A
l’arrivée nous étions lessivés et
sans force. Ils puisaient dans
leurs ultimes ressources pour
gravir le sommet à 4884 mètres
et ainsi boucler la boucle du
Glandois qui faisait sien un
proverbe tibétain: dans la vie
ce n’est pas le but qui importe,
mais le chemin pour y parve-
nir.
Au retour, tyrolienne, pluie et
froid achevaient de lessiver les
aventuriers. L’un d’entre-eux,
greffé d’un rein, ne se voyait
plus retraverser la jungle. Nous
avons profité de monter dans
l’hélicoptère d’un «seven sum-
miter» québécois qui s’était fait
déposer au camp de base.Nous
avons jugé préférable de ne pas
rentrer à pied. Puisque nous
l’avions fait à l’aller, nous
avions déjà «payé» notre expé-
dition, conclut le puriste qui
avoue ne pas avoir été com-
plètement rassuré, durant ce
vol de quelques heures dans le
brouillard à quelques mètres
au-dessus de la forêt…

SAMUELSCHLAPBACH

sports@lacote.ch

EngravissantcesommetdePapouasie-Nouvelle-Guinée, leGlandoisDanielPerleraachevésontourdu
mondedespointsculminantsdelaplanète.LepostierdePranginsavaitdébutésacollectionilya29ans.DR

Divers
Hockeysurglace
Saint-Cergue
retrouve
lesourire
�LeSaint-CergueHC s’est refait
unesantésamedi,à lapatinoire
duSentieraprèsunesériedequa-
tredéfaitesconsécutives. Les
«rougeetvert»ontdisposéde
l’équipedeSkyguidedeGenève
sur lescoresansappelde14-5
(2-26-26-1).C’estpourtant
l’équipevisiteusequiavaitouvert
lamarqueavantque leurshôtes
n’égalisent.Autermedupremier
acte, lesdeuxéquipessesépa-
raientavecdeuxunitéschacune.
LesVaudoisprenaientalors le
largedurant le tiersmédian.
Contrairementauxprécédentes
rencontres, lesSaint-Cerguois
trouvaient lecheminde lacage
adversegrâceauxbonnesactions
desapremière ligne,particulière-
mentpercutanteavecses9réus-
sites.Durant ladernièrepériode,
l’équipe localepoursuivait sursa
lancée.Bienappuyéeparsongar-
dienPujin,auteurd’interventions
salvatrices, l’attaquesaint-
cerguoisesoignait l’addition face
àdesGenevoisquicraquaient
dans lesderniers instantsdecette
rencontredisputéecorrecte-
ment.Samedi, leSaint-CergueHC
accueilleà17h15auSentier,
l’équipesavoyardedeMéribel.

JCR /SAS
Saint Cergue: Pujin; Wyss, Hemberger
(1); Veillard; Clerc (3), Zurbrugg (5),
Kohler (1); Berset (3), Bourqui (1), Mini.

Skinordique
DarioColognamisetout
sur les Jeuxolympiques
�RentrébredouilledesMon-
diauxdeLiberecenfévrier,Dario
Colognamisetout, cettesaison
sur les JeuxdeVancouveret le
TourdeSki. Ladéfensedeson
globedevainqueurdugénéralde
laCoupedumonden’estpasune
prioritépour leGrison,à l’aubede
l’année2009-10qui s’ouvresame-
diàBeitostolen(No).Cologna
(23ans)devrait sesentirmoins
seulcethiver.D'autresSuisses
dugroupededistanceentraîné
par leNorvégienFredrikAukland
ontencoreprogresséà l’entre-
saison,enparticulierCurdinPerl.
ToniLivers(14edu50kmàLiberec)
etRemoFischer(19e)montrent
aussi leboutde leursspatules. SI

Quatrièmeligue
Nyon-Bulle II

10-3(3-1;3-1;4-1)

Le doute n’a pas plané long-
temps, lors du match qui

opposait dimanche dernier les
hockeyeurs nyonnais à Bulle.
Avec dix réalisations, les Vau-
dois ont fait une véritable
démonstration devant la cage
fribourgeoise.
Forts de leurs deux premières

victoires, les Bullois entraient
confiants sur la glace. Mais les
hommes de Fournier mar-
quaient leur territoire dès
l'entame du match. Jaggi,
auteur de deux réalisations (3e

et 7eminutes), donnait l’exem-
ple aux siens. Bulle réduisait la
marque à la 12e minute mais
son hôte reprenait une lon-
gueur d’avance en fin de tiers.
Pourtant privée de l’un de ses
piliers, F. Fournier s’étant bles-

sé au dernier match, la défense
emmenée par un excellent
Savioz et un fougueux «Yogy»
Frei, ne laissait que peu
d’espace aux Fribourgeois. De
bonnes sorties de zone per-
mettaient en outre aux atta-
quants nyonnais de fondre
pratiquement à chaque shift
sur la cage adverse. Les «jaune
et bleu» donnaient ainsi une
belle leçon de jeu collectif et de
réalisme avec dix buts. A noter,

les hat tricks de Hess et Jaggi en
pointe de l’attaque nyonnaise.
Avec quatre victoires en cinq
rencontres, Nyon prend la
deuxième place provisoire du
championnat. Le capital con-
fiance et la bonne humeur de
l’équipe constitueront un pré-
cieux atout face à son pro-
chain adversaire, Meyrin. Gare
cependant à garder les patins
sur la glace.

DBZ/SAS

Leçonde réalismeà laNyonnaise
HockeysurglaceLes«jauneetbleu»ontpassédixbutsà leurs
adversairesdeBulle. Ilsprennentdésormais la2eplaceduclassement.

AndréWismerconstitueuneexcellentedoubluredePoupaert
dans lacagedeNyon. LDD


